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FAITS DIVERS
Bienvenue dans Saint-Roch, parole de citoyen

Chips, liqueur, cocaïne et putains
QUÉBEC — Une demi* 
dfMzaine de piqueries. Des 
dépanneurs qui vendent des 
chi^, de la liqueur et de la 
cocaïne. Des clubs vidéo qui 
louent des cassettes et., des 
corps de femmes. Bienvenue 
dans le quartier Saint-Roch, au 
ceittre-ville de Québec.

MAaco roamt
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NÎichel So«^, un dto^n membre 
du « comité de vigilance » du 
quartier, a accepté de nous faire 
une visite guidée, hier soir. Départ 
CQtn Du Pont et De la Reine, au 
coeur de ce qui reste un beau 
quartier résidentiel malgré quel­
ques à-côtés déplaisants.

* Avant même qu’on se mette en 
man^e, une auto vient s’arrêter 
derrière la nôtre. Une demoiselle 
aux cheveux teints blonds, cuis­
sard blanc, tee-shirt rose et talons 
hauts, très hauts, descend du véhi­
cule. Le conducteur, un bonhom­
me dans la cinquantaine, repart 
en trombe, un sourire béat aux 
lèvres.
' On le suit sur De la Reine.

— Ici à gauche, c’est une pique- 
rie. n y a des prostituées, des 
pimps, des vendeurs de drogue. 
Ça circule pas mal, dit Michel 
Soucy en pointant un élégant bâti­
ment de brique.

On continue.
— Le dépanneur là, c’est pas 

un vrai dépanneur. C’est une faça­
de pour vendre de la drogue. Le 
club vidéo là-bas, même affaire.

r 1

r -s

Michal Soucy, à gaucho, prépara las affichas indiquant « Trotloira à louer I » avec d’autres citoyens du quartier 
qui an ont marra da la prostitution.

Les déparmeurs, les préteurs sur 
gage, les clubs vidéo, ça ouvre et 
ça ferme constamment...

On roule, on roule, on traverse 
De La Couronne, Dorchester, on 
passe Caron, Saint-Anselme. Aux 
coins de rue, des demoiselles aux 
culottes ser^s font des beaux 
yeux aux dizaines et aux dizaines 
d’autos qui circulent sans cesse 
dans le quartier.

Notre guide s’amuse.
— Le matin de 5 h à 8 h 30,

c’est incroyable le trafic qu’il y a 
ici. Des bons employés qui partent 
de bonne heure pour le bureau...

Nous voici au bout de Mgr- 
Gauvreau, près du palais de justi­
ce. Des HLM. Des condos. Un 
coin isolé.

— Regarde le stationnement à 
gauche. Puis l’autre à droite. Il y a 
des arbres, c’est discret... C’est ici 
que les prostituées amènent leurs 
clients. Ils font ça dans le char, 
même en plein jour. Des résidants

des condos ont même remarqué 
un taxi qui livre de la drogue et 
amène les putains...

Les citoyens en ont assez. Ils 
ont fait imprimer des tracts qui 
disent : « Trottoirs à louer ! Jean 
Paul, 691-6434». Jean-Paul, c’est 
le maire L’Allier. Ils vont mettre 
les affiches sur les poteaux 
d’Hydro.

« Peut-être que ça va inciter la 
ville à faire le ménage dans le 
qututier... »

Les grands-parents de Mélanie 
Cabay ne peuvent comprendre
MONTREAL (PC) — Après l’inquiétude, l’attente, le désespoir et 
la douleur, les grands-parents maternels de Mélanie Cabay tentent 
maintenant d’accepter l’horrible sort réservé à leur petite-fille, 
lâchement assassinée.

ge de ce grand-père qui a perdu sa 
petite-fille chérie. Ses yeux sont 
vitreux, rougis, et ses traits tirés.

La chose est difficile. Si les désirs 
de vengeance s’apaisent lente­
ment, un profond sentiment d’in­
compréhension accable Fernand 
Bélisle et son épouse Claire.

« On voudrait comprendre 
pourquoi, comment on peut faire 
une telle chose. Je ne veux même 
pas juger, juste comprendre », dit 
Mme Bélisle.

«En bonne catholique chré­
tienne, je devrais pardonner. Mais 
pour le moment, j’en suis incapa­
ble. Il faudrait d’abord que je 
parle à la personne qui a fait 
cela. » « Disons que je ne lui (l’a­
gresseur) veux pas de mal... Mé­
lanie était contre toute forme de 
violence », ajoute-t-elle d’un trait.

Pour sa part, Fernand Bélisle 
semble un peu moins conciliant.

L’homme souffre profondé­
ment. La douleur se lit sur le visa-

« C’est dur. Les mots ne sortent 
pas pour expliquer ce que je res­
sens... ils m’étouffent. J’ai dû les 
écrire sur papier avec mes mots 
de grand-père », admet-il, en por­
tant la main à sa poitrine.

« Je n’ai plus de larmes à verser 
devant vous », glissera M. Bélisle. 
sur le balcon de sa petite maison 
du quartier Villeray.

Sa gorge se serre toutefois lors­
qu’il confie être assis une chaise 
de jardin qui lui a été offerte par 
sa petite Mélanie à la Fête des 
Pères, quelques jours avant sa dis­
parition: « C’est mon dernier sou­
venir d’elle».

La résidence est ornée d’af­
fiches, dont l’offre de récompense

En gref

■ Corps d’un motoneigiste retrouvé
BAIE-COMEAU (Le Soleil et PQ — Le corps d’un motoneigiste 
disparu depuis janvier a été retrouvé, samedi matin, dans le lac 
Monger, près de La Tabatière, en basse Côte-Nord. Le jeune 
homme de 25 ans, originaire de Blanc-Sablon, qui travaillait sur le 
chantier du lac Robertson, avait coulé dans le lac alors qu’il se 
rendait chez des amis. Après des recherches infructueuses, on 
avait désespéré de retrouver un jour le corps, affirme la Sûreté du 
Québec. Ce sont des employés d’Hydro-Québec, qui avait promis 
qu’elle reprendrait les investigations, qui ont finalement retrouvé 
le cadavre méconnaissable du motoneigiste flottant sur les eaux 
de l’immense lac.

■ Découverte des ossements d’un chasseur
FERMONT — La Sûreté du Québec a récupéré, hier après-midi, 
ce qu’elle croit être les restes du corps d’un chasseur de 53 ans, 
René Lavoie de Ferment, porté disparu depuis le 4 octobre 1993. 
Samedi, des chercheurs auraient localisé ses ossements et des 
effets personnels lu appartenant près du lac Andréa. Des 
expertises devront être pratiquées au Laboratoire médico-légal de 
Montréal afin de connaître la cause du décès.

■ Trois mineurs arrêtés
QUÉBEC — Trois mineurs de 14 et 15 ans ont été arrêtés par la 
SQ de Montmagny, après avoir perpétré un vol dans une station 
d’essence Ultramar, à Cap-Saint-Ignace. Une courte poursuite 
entre les policiers et les jeunes a suivi le vol. La voiture des 
adolescents est venue frapper celle des policiers, pour par la suite 
se retrouver dans le fossé. Personne n’a été blessé.

■ Boulathèque de Baie-Comeau
BAIE-COMEAU — La Sûreté du Québec, assistée des policiers 
municipaux et de la GRC, a mené une vaste opération policière au 
bar la Boulathèque, vers 23hl5 mercredi soir. Quatre individus 
ont comparu pour trafic de stupéfiants et 15 mineurs ont été 
arrêtés à la suite de cette descente. De plus, le propriétaire de 
l’établissement sera poursuivi en justice pour surcapacité de 
clients. Une enquête est toujours en cours et trois autres individus 
ont été arrêtés relativement au trafic de stupéfiants.

de 10 0(X)$ pour des informations 
menant à l’arrestation de l’assas­
sin de Mélanie.

Ebahis par le soutien qui leur a 
été offert au travers de cette 
épreuve, tant par des proches que 
de purs inconnus, les Bélisle 
croient d’ailleurs que l’assassin 
n’attendra pas d’être débusquer.

«Il va se livrer avant. Il ne 
pourra pas résister à une telle dé- 
monstrafion d’amour. Il ne se le 
pardonnera pas et il va finir par 
avoir pitié de lui-même », disent- 
ils.

Au hasard de la conversation, 
ils citent des exemples de gestes 
qui les ont réconforté.

Quelqu’un a tondu leur gazon, 
des voisins ont déposé une gerbe 
de fleurs, des connaissances per­
dues de vues depuis des lunes 
sont soudainement réapparues 
pour aider. Ils ont tenu à remer­
cier tous les gens qu’ils ont 
côtoyés.
Depuis la découverte du cadavre 
de Mélanie Cabay, les policiers de 
la Sûreté du Québec ont reçu pas 
moins de 250 appels du public.

Pour eux, c’est signe que Mé­
lanie a joué un rôle, que sa mort a 
provoqué un « bouillonnement 
dans la population ». « Notre so­
ciété est endormie. On a besoin de 
changements spirituels, de nou­
velles normes morales et civi­
ques», dit M. Bélisle, qui se ré­
jouit d’avoir vu de nombreux 
adolescents s’engager dans les 
opérations de recherches et de 
distribution d’affiches.

«Ca nous console pour notre 
vieillesse. On est en train de plani­
fier un autre siècle, j’aurais tant 
aimé que Mélanie soit là pour le 
faire», dit son grand-père.
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Ce week-end
Cinq morts 
dans des 
accidents
MONTRÉAL (PC) —Au 
moins cinq personnes ont 
perdu la vie de façon 
accidentelle dans la 
province, au cours de la 
fin de semaine.

Une personne est décédée 
dans des circonstances acci­
dentelles, hier vers 17 h, sur 
le rang de l’École à Saint- 
Marcel-de-Richelieu, en 
Montérégie.

La Sûreté du Québec n’a 
toutefois pas donné de préci­
sions sur cet accident qui fait 
encore l’objet d’une enquête, 
et n’a pas révélé l’identité de 
la victime.
Passage à niveau

Un peu plus tôt, vers 15 h, 
une femme de 31 ans au vo­
lant de sa voiture a été heur­
tée par un train à un passage 
à niveau d’Hérouxville, en 
Mauricie.
Piéton

Un homme de 62 ans a été 
happé mortellement par une 
voiture durant la nuit de ven­
dredi à samedi, vers 3 h 05, à 
Montréal.

L’automobiliste n’a pu évi­
ter le sexagénaire qui traver­
sait une rue du quartier Poin- 
te-aux-Trembles. Le décès a 
été constaté quelques heures 
plus tard à l’Hôpital Santa 
Cabrini.
Saint-Barnabé

Samedi vers 2 h, Dominic 
Lavallée, 16 ans, de Saint- 
Jude, est décédé dans un ac­
cident de voiture survenu à 
Saint-Barnabé, en
Montérégie.
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une offre exceptionnelle

DRAP COTON LILAS OU MENTHE

jumeau, double, grand
percale unie pur coton, liséré de satin, coloris de lilas ou menthe 
pour des draps de première qualité à prix exceptionnels fin de 
collection, une bonne occasion de rafraîchir les chambres de 
la maison ou du chalet, tr, grand 14.99 taies st. et gr. 9.99

valeur exceptionnelle

*

Si
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/ t

DOUILLETTES IMPRIMEES REVERSIBLES 
29.99

jumeau, double, grand
profitez de ce prix fin de collection pour changer le décor des 
chambres du chalet ou de la maison, choisissez une douillette à 
bourre polyester lavable dans trois magnifiques imprimés aux 
coloris coordonnés à nos draps unis, couvre-oreiller assorti 9.99

épargnez jusqu à 50%

NAPPE IMPRIMÉE
14.99

52x70rég. 28.00
prix exceptionnels fin de saison nappes florales, 10 imprimés 
pastel ou foncés, polyester/coton facile d'entrefien. 60 x 84/ 
19.99, 60 X 104/24.95, 70" rd. 19.99, 52x52/9.99, serviette 
2.99 Idéales pour la table de la salle à manger ou du patio.
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TOURELLE

Nouveau gymnase
À compter de l’hiver 1995, les 
élèves qui fréquentent l’école 
Dominique-Savio de Tourelle 
auront un tout nouveau gymnase. 
Le ministère de l’Éducation 
vient d’accorder une aide 
financière de 182 453 $ pour 
la réalisation de ce projet évalué 
à 420 000 $. La municipalité 
tourelloise versera 10 % des 
coûts de réalisation tandis que 
la commission scolaire de La 
Tourelle épongera la 
différence.

THETFORD MINES

Locaux pour 
les Métallos
Le Syndicat des métallos de 
Thetford Mmes a inauguré la 
semaine dernière sur la rue 
Notre-Dame nord, près du 
centre-ville, de nouveaux 
locaux qui ont remplacé ceux qui 
avaient été détruits lors d’un 
incendie en janvier Le président 
de la FTQ, Clément Godbout, 
était présent à la cérémonie 
Avant d’accéder à la direction 
de la Fédération des travailleurs 
du Québec, M Godbout était 
directeur provincial des Métallos.

CAP-CHAT

Les cadets 
sont arrivés
Depuis le 4 juillet, 466 cadets 
et cadettes des quatre coins du 
Québec participent à un camp 
d’été d’une durée de six 
semaines au Camp de cadets 
de Cap-Chat Situé sur le site de 
l’ancien village de 
Saint-Octave-de-l’Avenir, il offre à 
ces garçons et filles de 13 à 16 
ans, des cours de chef et 
d’instructeur où ils 
développeront leurs qualités et 
leurs capacités de prise de 
décision ainsi que leur sens des 
responsabilités. La Défense 
nationale défraie la totalité des 
coûts reliés au fonctionnement 
du camp

MATANE

Collecte de sang
Le Centre d’action bénévole 
de la région de Matane espere 
recevoir 500 donneurs lors de 
la collecte de sang de la 
Croix-Rouge qui se déroulera 
demain, le mardi 12, et le 
mercredi, entre 14 h et 17 h 
ainsi que de 19 h à 21 h, au 
Cégep.

BAS-SAINT-LAURENT

Reporté à la 
présidence
Émilien Nadeau a été réélu au 
poste de président du Conseil 
régional de concertation et de 
développement du 
Bas-Saint-Laurent pour un 
troisième mandat II sera secondé 
dans ses fonctions par M 
Jean-Pierre Clermont, directeur 
général du Cégep de Matane, 
au poste de vice-président M 
Marcel Barbeau, préfet de la 
MRC de Kamouraska, agira à titre 
de secrétaire-trésorier.

RIMOUSia

Entente-cadre
Il y aura signature de 
r Entente-cadre de 
développement de la région 
du Bas-Saint-Laurent en 
présence du ministre délégué 
au développement régional, Yvon 
Picotte, demain, à l’Hôtel et 
Centre des congrès de Rimouski.

19 millîons$ pour l’hôpital de Matane
MATANE — Le Centre hospitalier de Matane pourra aller de 
l’avant avec son projet de rénovation et d’agrandLssement de 
plusieurs services, pour un montant de 18 915 388 $.

par ROMAIN PELLETIER
coUaborabon spaciale

La députée de Matane, Mme Clai­
re-Hélène Hovington l’a confirmé, 
au nom de la ministre de la Santé 
et des Services sociaux, Lucienne 
Robillard. Il n’est pas question 
toutefois d’augmentation du 
nombre de lits.

Les travaux qui s’étendront sur 
30 mois, doivent débuter au prin­
temps de 1995, un délai permet­
tant aux professionnels de pro­

céder a la conception des plans et 
devis définitifs et au lancement de 
l’appel d’offres, en plus de com­
pléter l’étude et l’analy^ des ré­
sultats préalable à l’émission des 
contrats.

Les rénovations porteront sur 
45 000 pieds carres (30 % du bâti­
ment actuel). Les agrandisse­
ments pour leur part toucheront 
53 000 pieds carrés, ce qui repré­
sente une augmentation des es­
paces physiques de 36 %. La plus 
importante addition se fera à l’ex­

trémité de l’entrée des ambu­
lances, l’autre au 6e étage par le 
prolongement du bloc opératoire 
jusqu’à la course de l’ascenseur 
du pavillon Marie-Raphael. Enfin, 
le hall d’entrée sera prolongé.

Le bien-être des usagers
Selon Mme Hovington, la réali­

sation de ce projet améliorera, 
d’une façon significative, le bien- 
-étre des usagers dans les cham­
bres, les services directs à la po­
pulation hospitalisée, les services 
diagnostiques et thérapeutiques, 
ainsi que l’accueil et les services 
de soutien.

Par conséquent, a-t-elle ajouté, 
il facilitera les conditions de tra­

vail du personnel, des médecins et 
ce, au profit de la population.

Pour le directeur général de 
l’établissement, Charles Sénéchal, 
cette autorisation démontre que la 
ministre et ses représentants ont 
compris et saisi l’acuité des pro­
blèmes de fonctionrudité et de sé­
curité-vétusté du centre hospita­
lier et l’importance d’y apporter 
des améliorations requises afin 
d’assurer à la population qu’il des­
sert les traitements et les soins 
appropriés.

L’autorisation concrétise égale­
ment l’acquisition et l’installation 
d’un tomodensitomètre (scanner) 
pour lequel une levée de fonds est

en cours par le biais de la Fonda­
tion de hôpital. Le ministère a ac­
cepté de contribuer financière­
ment, pour un montant de 
400 0()0$, a la mise en place de 
cet apfiareil Sa mise en fonction 
est piévue lorsque l’agrandisse­
ment sera complété.

Construit en 1947, l’hôpital de 
Matane ne répond plus aux règles 
de sécurité et aux normes d’amé­
nagement inhérentes des installa­
tions hospitalières d’aujourd’hui. 
D’abord conçu pour répondre a sa 
mission de soins primaires, il a 
développé au cours des années 60 
et 70, sa double mission de soins 
spécialisés. Actuellement, il pré­
sente pas moins de 280 anomalies.

Virage technologique 
sur les routes du Québec
SAINTE-FDY — Longtemps critiqué pour sa piètre qualité et son 
entretien déficient, le réseau routier québécois est engagé dans un 
tournant technologique sans précédent. À l’heure où le monde 
des télécommunications fonce sur l’autoroute électronique, les 
chercheurs du ministère des Transports vivent également leur 
propre révolution. Celle qui leur permettra d’offrir un bitume plus 
résistant, un béton haute performance, des revêtements plus 
sécuritaires pour les automobilistes.

et le développement. »
Ce qui n’empêche pas les cher­

cheurs québécois de feiire eux aus­
si des pas de géants. Comme la 
mise au jDoint de ce véhicule per­
mettant de mesurer par laser le

textes de NORMAND PROVENCHER
LE SOLEIL

Si elles ont souffert des ravages 
imputables à leur âge et à l’aug­
mentation du trafic lourd, les 
routes sont à l’aube de connaître 
des jours meilleurs, à la lumière 
des travaux scientifiques qui se 
déroulent au Laboratoire des 
chaussées, dans le Complexe sci­
entifique de Sainte-Foy.

Le réseau routier s’est déve­
loppé de façon magistrale dans la 
foulée des grands changements 
qui ont transformé le visage du 
(Québec, dans les années 60 et 70.

L’entretien et la conservation 
du « patrimoine routier » n’étaient 
pas encore dans les moeurs. Au fil 
des Eins, les fissures sont appa­
rues, les ornières se sont creusées, 
le béton est devenu friable. Le mo­
ment est venu de procéder à un 
« face-lift ».

« Des routes, ça naît, ça vit, ça 
meurt. Les nôtres sont rendues à 
maturité et nous en sommes ren­
dus à l’étape où il faut les bonifier. 
Nous avons progressé beaucoup 
dans la recherche de nouvelles 
méthodes de fabrication de bitu­
me, par exemple. Le réseau rou­
tier ne peut que s’améliorer », ex­
plique au SOLEIL le directeur du 
laboratoire, André Bossé, au cours 
d’une longue visite des 
installations.

Le Québec est ainsi devenu le 
chef de file au pays dans la re­
cherche de nouveaux bitumes à 
haute résistance. « Il nous fallait 
nous adapter rapidement car nous 
avions du rattrapage à faire, pour­
suit M. Bossé. Nos techniques doi­
vent anticiper les besoins futurs, 
d’où l’importance d’être à la fine 
pointe. »
Impact économique

Le laboratoire des chaussées, 
qui compte 130 employés, se veut 
un rouage important du ministère 
des Transports, dans un contexte 
économique axé sur la réductions 
des coûts. Facile à comprendre- 
: meilleurs seront les revêtements 
routiers, plus faibles seront leurs 
coûts d’entretien. Sans oublier la 
réduction de la consommation 
d’essence des automobiles et les 
frais de réparation qui en découle­
raient. En somme, la prospérité 
d’un pays passe par des routes en 
bon état.

Chaque année, les travaux de 
réfection du réseau routier attei- 
gnent3.55 millions $. La construc­
tion d’un seul kilometre de route 
asphaltée coûte un demi-million 
de dollars. S’il fallait refaire l’au­
toroute 20 ou 40, la facture monte­
rait à 5 millions $ du kilomètre !

« I.e.s États-Unis connai.ssent 
les mêmes problèmes que nous 
avec leurs chau.ssées. Nous béné­
ficions des retombées provenant 
de leur récent investissement de 
150 millions $ dans la recherche

profil des ornières, ces deux sil­
lons qui se forment progressive­
ment sous le passage répété des 
camions.

«Nous constatons tous les|| 
jours les progrès qui sont effec- 
tués, mais l’usager de la route, lui, | 
ne s’en rendra peut-être pas 
compte tout de suite. Le boulevard Aj 
Métropolitain, emprunté chaque 11 
jour par 150 000 automobilistes, a ^1 
été refait il y a trois ans et demi et 
nous n’avons relevé que de légers Le directeur du laboratoire des chaussées, André Bossé, verse un peu 
problèmes d’ornières », termine d'eau sur un échantillon d’« enrobé drainant » qui a la propriété d’absor- 
M. Bossé. ’ l’eau, limitant les risques d'« aquaplaning ».

V

A la recherche du pavage miracle
SAINTE-FOY — Au premiève vue, rien ne ressemble plus à une 
route en asphalte qu’une autre route en asphalte. Que ce soit celle 
qui serpente en Beauce, ou le grand boulevard qui voit défiler 
une centaine de milliers de voitures chaque jour, à Montréal ou 
Québec. Pourtant, leur composition est très différente.

« La fabrication des pavages est 
en pleine évolution en Amérique 
du Nord. On fabrique les enrobés 
comme des gâteaux. La recette va­
rie selon les régions, la tempéra­
ture, le trafic», explique Pierre 
Langlois, responsable de la divi­
sion des enrobés, au Laboratoire 
des chaussées du ministère des 
Transports.

Au mur, quelques échantillons 
de couches d’asphalte reposent 
sur des étagères. Il y a là des 
morceaux d’asphalte du boule­
vard Métropolitain, du pont 
Champlain, de routes 
provinciales.

L’équipe de M. Langlois tente 
de fabriquer en laboratoire l’as­

phalte le plus résistant possible au 
va-et-vient incessant des voitures 
et camions. Pour ce faire, les cher­
cheurs concoctent des recettes 
dont la concentration en bitume 
variera, selon les spécificités des 
routes. Par exemple, le revête­
ment du boulevard Métropolitain, 
à Montréal, contiendra moins de 
bitume en raison de l’assèche­
ment rapide qui y prévaut.

L’expérience démontre que l’a­
jout de poussières d’amiante au 
revêtement offre d’excellents ré­
sultats. Le taux de bitume peut 
ainsi être augmenté, permettant 
une longévité accrue du pavage et 
une plus grande flexibilité. Par 
contre, l’utilisation de caoutchouc, 
que plusieurs croyaient être une

voie intéressante pour le recycla­
ge des vieux pneus, ne remplit pas 
ses promesses.

L’asphalte est soumis aux 
mêmes conditions qu’il aura à af­
fronter une fois répandu sur nos 
routes. Dans deux appareils so­
phistiquées, l’échantillon, préala­
blement pressé comme il l’aurait 
été sous la machine d’un entrepre­
neur, est soumis au passage ré­
pété d’une roue, petite certes, 
mais fournissant l’équivalent de la 
charge d’un poids lourd. La tem­
pérature à l’intérieur peut attein­
dre les 60°.

Dans un local adjacent, une au­
tre équipe se penche sur l’étude 
des granulats, ces minéraux qui, 
incorporés au bitume, forment la 
mince couche de surface du revê­
tement de la route. Cette couche 
d’à peine sept centimètres d’épais­
seur qui jseut faire toute la dif­
férence entre une adhérence par­
faite des pneus à une courbe

Un acheteur pour les Jardins

Le Centre d’interprétation du saumon atlantique, de Sainte-Ravie, garde un oeil bien ouvert sur les' 
réputés Jardins de Mitis, que Québec se prépare à privatiser. Texte page B-2

détrempée et une visite dans le 
décor.

Ici, les chercheurs jaugent les 
capacités de résistance à la fric­
tion de différents agrégats ; le cal­
caire, le granit, le grès, la roche 
volcanique. Le calcaire est très 
utilisé en raison de son faible 
coût, les nombreuses carrières en 
exploitation et sa résistance au 
polissage, précise l’ingénieur Guy 
Tremblay.
Béton haute performance

Département des bétons. Da­
niel Vézina et ses employés s’af­
fairent à trouver la façon de fabri­
quer le béton qui résistera le 
mieux aux abrasifs, ennemis des 
ponts et des viaducs. Sous l’effet 
du sel qui ronge le béton, les ar­
matures d’acier rouillent et finis­
sent par s’affaiblir. Le recouvre­
ment de armatures par une 
couche d’époxy n’a pas permis de 
solutionner le problème, en raison 
de son écaillement lors de leur 
manutention.

Le béton haute performance, 
par contre, est promis à un bel 
avenir, en autant que le produc­
teur exerce un contrôle serré de 
sa fabrication. Au Québec, deux 
ponts ont été construits avec ce 
matériau, dont l’un dans le village 
de Portneuf.

« Nous visons la construction 
de ponts qui puissent durer 80 
ans. Actuellement, il faut les répa­
rer après 25 ou 30 ans, une opéra­
tion davantage cosmétique que 
structurel », mentionne M. 
Vézina.

Dernière étape de la visite: la 
division des produits industriels, 
où des scientifiques se penchent 
sur les peintures capables d’allier 
durabilité et visibilité. Sur une 
route très achalandée, mentionne 
Jean-Claude Hébert, les lignes de 
peinture durent à peine un an. Les 
nouveaux produits que lui et son 
équipe sont à mettre au point of­
frent deux fois plus de résistance.

Les rubans de marquage, faits 
de plastique et appliqués lors de la 
pose de la dernière couche d’as­
phalte, sont de plus en plus 
considérés comme une alternative 
intéressante, malgré leur coût 
beaucoup plus élevé. I^eur durée 
de vie jjeut atteindre quatre ans. 
en plus d’offrir une excellente ré­
flexion de la lumière.

« On va voir de plus en plus de 
ces rubans sur nos routes, ce qui 
devrait permettre d’améliorer la 
sécurité des automobili.stes », dé­
clare M. Hébert.

NOUVEAUTE EN CLIMATISATION
THERMOPOMPE INTERIEURE

AUCUNE UNITÉ EXTÉRIEURE

DESHUMIDIFICATEUR
durant l’été et échangeur d’air 

récupérateur à 100% durant les autres saisons 
________ le tout dans un seul appareil________

LE GROUPE ECI STE-FOY 681 -6853
i
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705 âmof om

rOMTEAD (Thomas) - 
ni6tel-IN0u de LévU, 

le 10 juillet lOM. à l'in 
de 71 aai, est décéoé 

Monsieur Thomas Mor- 
neau, époui de dame 
Jeanne a'Arc PeUeria U 
demeurait à St-Jean- 
Port-JolL La famill» re­
cevra les condoléances à 
la résidence funéraire 

De La Oorantare 
& Fils Inc

4, chemin du Roi Ouest 
St-Jean-Port-Joli 

lundi de 19h à 22h, mar­
di jour des funérailles, 
à compter de 13h. Le 
service religieux sera cé­
lébré le nuu^ 12 juillet 
à 16h en l'église de St- 
Jean-Port-JoTi, suivi de 
l'inhumation au cimetiè­
re paroissial. Il laisse 
dans le deuil, outre son 
épouse, ses enfants; De­
nis (Réjeanne Lord), 
Jean-Pierre (Claudette 
Pelletier), Chantal (Jean- 
Hu^es Laurendeau); ses 
petits-enfants: Stéphane, 
Eric et Valérie; ses frè­
res, soeurs, beaux-frères 
et belles-soeurs; feu Ma­
rie-Ange (Pierre-André 
Guérard), Thérèse (feu 
Benoit Momeau), feu Be­
noit (Marcelle St-Pierre), 
Simone (Généo Bour- 
gault), Pauline (Léonard 
Bourrault), Marcelle (feu 
Cbanes-Emile Choui- 
nard), Paul (Claudette 
Oesmarais), feu André 
(Suzanne Boucher), feu 
Moniiiue, Jacques (Blan­
che Boucher), Denise 
(René Bélanger); ses 
beaux-frères et belles- 
soeurs de la famille Pel- 
lerin: Rose (Léopold 
Jean), Simone (feu Mau­
rice De La Durantaye), 
feu Roland (Eliane Ber­
nier), Léopold (Bertha 
Langlois), Lionel (Clothil­
de Fortin), Colette (Ca- 
mil Ouellet); ainsi que 
de nombreux neveux, 
nièces, cousins, cousi­
nes, oncles, tantes et 
amis (es). Vos témoigna­
ges de sympathie peu­
vent se traduire par un 
don à la Société cana­
dienne du cancer, des 
formulaires seront dis­
ponibles au salon.

Pour renseignements: 
598-3093

PODUN (Léda Garanti

i|n'è Mh45 mercredi, 
jour des funéraillea. Le 
service religieux sera cé­
lébré le mercredi 13 
juillet 1094 à 15b en ré­
élise Notre-Dsme de 
rEspérance à Beauport, 
et de là au cimetière 
Saint-Charles, lieu de 
l'inhumation. Elle laisse 
dans le deuil ses en­
fants: Lionel, Lise; ses 
petits-enfants: Nancv, 
Jean-Marc, Alain-Daniei. 
Patrick; un frère: Clé­
ment (Florence AsseUn); 
deux soeurs: Agnès (Au- 
rèle Béchard), Annette 
(Maurice Beaulieu); une 
belle-soeur; Georgette 
Houde (Evariste Garant); 
ainsi q^ plusieurs ne­
veux, nièces et amis (es).

Pour renseignements:
529-9221

RUEL (Rachel Couillard)

SAMSON (lliéodore)

À l'hôpital de l'Enfant- 
Jésus, le 9 juillet 1994, à 
l'àge de 86 ans, est décé­
dée dame Léda Garant, 
épouse de feu J.R. Lionel 
Poulin. Elle demeurait à 
Beauport. La famille re­
cevra les condoléances à 
la résidence funéraire 
J. Bouchard & Fils Enr 

1740, rue Bardy 
Québec

à compter de 13h30 jus-

Au Pavillon Bellevue, le 
9 juillet 1994, est décé­
dée à l'àge de 75 ans, 
dame Rachel Couillard, 
épouse de M. Louis-Ro­
bert Ruel. Elle demeu­
rait à Lévis. Le service 
relimeux sera célébré le 
jeudi 14 juillet 1994 à 
llh en l'église Ste-Ber- 
nadette de Lévis. La fa­
mille recevra vos condo­
léances au centre 
funéraire
GILBERT 8- TDRGEON 
6566, rue St-Laurent 

Lévis
mercredi de 19h à 22h, 
jeudi, jour des funérail­
les, à compter de 9h. 
Elle laisse dans le deuil, 
outre son époiu, ses en­
fants, son gendre et ses 
belles-filles: Christiane 
(Christian Côté), Martin 
(Carole Lemelin), Sylvie 
(son ami Herman Ja­
cobs), Hugues (Brigitte 
Tremblay); ses petits-en­
fants: Marie-Pascale, 
Maxime, Jonathan, Louis 
Bastien; ses frères, 
soeurs, beaux-frères et 
belles-soeurs; Fernand 
(Yvette Laurent), Fer­
nande, Florence (Ludgi 
Giaccomello), Jean-Guy 
(Marguerite Guillian), 
Rita Bernier Ruel, Edgar 
Ruel (Cécile Garant), 
Jacques Ruel (Agathe 
Leclerc), Jean-Paul Ruel 
(Noëlla Cassidy), Thérèse 
Ruel (Jacques Dumont), 
Irène Ruel Tureeon, 
Louise Ruel (Gérala Hal- 
lé); ainsi rae plusieurs 
neveux, nièces, cousins, 
cousines. Que vos témoi­
gnages de sympathie se 
traduisent par un don à 
la Fondation de l'Hôtel- 
Dieu de Lévis, 143, rue 
Wolfe, Lévis, G6V 9Z9. 

Pour renseignements:
837-4757

DÉCÈS 
AVIS DIVERS 
647-3311

Au Foyer Chanoine Au- 
det de St-Romuald, le 9 
juillet 1994, à l'àge de 76 
ans, est décédé Mon­
sieur 'Théodore Samson, 
époux en première noces 
de feu dame Yolande 
Doschènes et en secon­
des noces de feu dame 
Reine Samson. Il fut em­
ployé du (}ouvemement 
du Québec, ainsi que 
propriétaire de Samson 
Fleuriste. Il laisse dans 
le deuil son fils Jean- 
André; sa nile Sylvie; 
ainsi que ses petites-fil­
les; Marianne et Eliza­
beth. Également touchés 
par ce deuil ses frères 
et soeurs; Robert (Lilia­
ne Lemelin), Jean-Paul 
(Lucille Hébert), Yvette 
(feu Raymond Dumont), 
Lucille (feu Gaston Re­
naud), Simone (Paul 
Matte), feu Charles-Au­
guste (Madeleine Du­
mont); ses beaiu-frères 
et belles-soeurs de la fa­
mille Samson: Fernande, 
Gilles (feu Jeannine Pi­
card), Mariette, feu René 
(Solange Fournier), Ro­
bert (uilette Rhéaume), 
Jean-Paul, Marcel, Ar­
mand (Claire Turcotte), 
Fernand (Claire Tur- 
geon). Lise, Pierre-Ray- 
nald; ainsi que de nom­
breux parents et amis 
(es). Le service religieux 
sera célébré le mardi 12 
juillet 1994 à 15h en Té- 
glise de St-Romuald, et 
de là au cimetière Mont- 
Marie de Lévis. La famil­
le recevra les condoléan­
ces une heure plutôt au 
funérarium

Claude Marcoux Ltée 
2100, chemin Du Sault 

St-Romuald
Ses enfants tiennent 
tout particulièrement à 
remercier les employés 
du Foyer Chanoine Au- 
det pour les soins appor­
tés, ainsi que tous ceux 
et celles qui lui ont ren­
du visite et service lors 
de son séjour au Foyer. 
La bonté de son coeur 
ainsi que la joie et le 
bonheur qui se déga­
geaient de lui rappelle­
ront à tous ceux qui 
l'ont cotové son grand a- 
mour de la vie. Que tou­
te marque de condoléan­
ces se traduise par un 
don à la Fondtion du 
Foyer Chanoine Audet 
Inc., 2155, chemin Du 
Sault, St-Romuald, GS\N 
2K7. Pour renseigne­
ments; 839-8823.

Diibé. n demeurait à Le­
vis. Le service reli^ux 
sera célèbre le mardi 12 
juillet 1994 à llh en Te- 

du Christ-Roi. et de 
là au cimetière Mont- 
Marie, sous la direction 
de la maison funéraire 
GILBERT & TURGEON 
6664, me St-Lanrent 

Lévis
La famille recevra vos 
condoléances au sous-sol 
de l'église mardi à comp­
ter de lOh. O laisse daiu 
le deuil ses enfants et 
son gendre: Jocelyne, 
Gilles, Solange (Guy Pou- 
hot), Denise; ses petits- 
enfants; Etienne, Benoit, 
Guillaume, Marianne et 
Christine: ses frères, 
soeurs, beaux-frères et 
belles-soeurs; Thérèse 
Sawyer Boudreault, Mo­
nique, Béatrice Dubé 
Gameau, Lucienne Dube 
Barrette, AUce Dubè (Eu­
gène Sévigny), Roger 
Dubé (Françoise Guay), 
Corinne Higgins Dubé, 
Germaine Gagnon Dubé, 
Graziella Lessard Dubé, 
Simone Royer Dubé; ain­
si que plusieurs neveux 
et nièces, cousins et 
cousines. Pour rensei- 
gnements: 837-4757.

TANGUAY (Anna Boulan­
ger)

SAWYER (Georges-Etien­
ne) — À son domicile, le 
9 juillet 1994, est décédé 
subitement à l'àge de 72 
ans, M. (>eorges-Etienne 
Sawyer, époux de feu 
dame Jeanne D’Arc

Il faut reviser la Loi 
d’accès à I’information
OTTAWA (PC) — Le ministre de la Justice Allan Rock promet 
une révision de la Loi fédérale d’accès à l’information pour amener 
la législation à refléter davantage les attentes du public sur la 
transparence du gouvernement.

M. Rock croit que la loi vieille de 11 ans qui permet aux Canadiens 
d’obtenir des documents du gouvernement est dépassée et incommode. 
Par le passé, aucun ministre responsable de la loi n’a pris un engage­
ment aussi ferme en faveur d’une révision que celui énoncé par M. 
Rock lors d’une entrevue accordée à la Presse canadienne.

« Je pense qu’elle contrarie les attentes du public, a-t-il dit. Je pense 
qu'elle est maintenant dépassée. Je crois qu’elle a vraiment besoin de 
faire peau neuve. *

M. Rock a précisé qu’il mettra en branle cet automne le processus 
qui donnera lieu à un document de travail, à des consultations, à des 
décisions du cabinet et enfin à une législation. Il estime que la réalisa­
tion de ce projet pourrait prendre un an et demi.

« Ce n’est pas urgent, mais c’est quelque chose de très important. »
La loi sur l’accès à l’information permet aux Canadiens de consulter 

certains dossiers fédéraux. En échange d’un chèque de cinq dollars, un 
fonctionnaire travaillera jusqu’à cinq heures pour obtenir les 
documents.

Plus de 10(X)0 demandes sont traitées chaque année, la plupart 
provenant du milieu des affaires et du grand public. Certaines informa­
tions importantes, portant sur les questions de la protection du public, 
les dépenses gouvernementales et le fonctionnement du gouvernement, 
sont maintenant accessibles grâce à la législation.

Toutefois, le gouvernement dispose de plus de 500 moyens pour 
bloquer la divulgation de l’information. Entre autres, les questions de 
sécurité d’État, des documents confidentiels du Cabinet ou concernant 
les affaires courantes, les dossiers personnels, certains documents déli­
cats relatifs aux relations entre le fédéral et les provinces sont exemptés 
de la loi.

Des politiciens se sont plaints que la législation permettait le dévoile­
ment de trop d’information, tandis que d’autres soutiennent que des 
Wts essentiels demeurent toujours cachés. Certains font remarquer 
que le gouvernement ne récupère que 1 % des coûts de gestion de la loi, 
qui s’élèvent à 12 millions $, alors que d’autres croient qu’il faut en faire 
un service gratuit dans l’intérêt du public.

À l'hôpital du (Jirist-Roi, 
le 9 juillet 1994, à l'â^e 
de 64 ans, est décédee 
dame Anna Boulanger, 
épouse de Monsieur 
Henri Tanguay. Elle de­
meurait à Charlesbourg. 
La famille recevra les 
condoléances à la rési­
dence funéraire 

Sylvio Marceau inc. 
270, Marie-Incarnation 

Québec
dimanche de 19h à 22h, 
limdi de 14h à 17h et de 
19h à 22h, mardi de 
llh30 à 13h30. Le servi­
ce religieux sera célébré 
le mardi 12 juillet 1994 
à 14h en l'église Sainte- 
Maria Goretti, 7180, 
boul. Cloutier, Charles- 
bourg, et de là au cime­
tière Saint-Charles pour 
inhumation. Elle laisse

dans le deuil outre son 
époux, tes enfants; Loui­
se, Lucie (Eric Lebreux); 
tes frères et soeurs: An­
toinette (Roland Tan­
guay), Romeo (Louitelle 
Rocnette), Délia (feu 
Jean-Marie Michaux), 
Gertrude (Roger Rochet­
te), Gaston (Marrnt Bou­
langer), Lise (Anoré Fon­
taine): tes beaux-frères 
et belles-soeurs; Patricia 
(Paul-Henri Faucher), 
Roger (feu Fernande Thi­
bault), Joseph (Huguette 
Labrecque), Jean-Louis 
(Monique Fortin), Mauri­
ce (Rita Girard), Moni­
que, Raymond (Lise Bro­
chu); plusieurs neveux, 
nièces, cousins et cousi­
nes. Pour renseigne- 
ments: 522-5212.

VERRET (Rita Laberge) 
— À Montreal, le 9 juil­
let 1994, à l'àge de 75 
ans, est décédee dame 
Rita Verret née Laberge, 
épouse de feu Levis Ver­
ret. Elle laisse dans le 
deuil son fils Dominique 
(Frances Dion); ses pe­
tits-enfants Mathieu et 
Kimberly; ainsi que ses 
frères et soeurs, beaux- 
frères et belles-soeurs, 
parents et amis. Une cé­
rémonie religieuse sera 
célébrée le lundi 11 juil­
let à 13h en l'église St- 
Jean de Matha, 6651, Al­
lard, Ville-Emard, 
Montréal, suivie de l'in­
humation au cimetière 
St-(Jiarles à Québec. Vo­
tre sympathie à la famil­
le peut se témoigner par 
un don au service des 
soins palliatifs de l'hôpi­
tal Royal-Victoria, 687, 
avenue des Pins Ouest, 
Montréal, Québec, H3A 
lAl (formulaires dispo­
nibles à l'église). Direc­
tion

Alfred Dalalire Inc.
TOC SERVICES

ANNIVERSAIRES
FOURNIER (Rachelle) - 
Le dimanche 31 juillet 
1994 à 9 heures, en Té- 
glise de St-Paul-Apôtre 
sera célébrée une messe 
anniversaire à la mémoi­
re de Rachelle Fournier. 
Merci à tous ceux et cel­
les qui se joindront à 
nous soit par leur pré­
sence ou leur pensée.

ROUILLARD (André)

Le mardi 12 juillet 1994 
à 19hl5 en Teglise St 
Ignace de Loyola de Gif- 
fard sera célébré le ser 
vice anniversaire de M 
André Rouillard, prési 
dent des Industries 
Rouillard Inc. Parents et 
amis sont invités à y as 
sister. Merci à tous ceux 
et celles qui s'uniront à 
la famille par leur pré- 
sence ou leurs prières.

740 FAVEURS
OBTENUES

Merci mon Dieu 
Dites 9 fois par jour 'Je 
vous Salue Marie', du­
rant 9 jours. Faites 3 
souhaits, le premier con­
cernant les affaires, les 
deux autres pour l'im­
possible. Pubhez cet ar­
ticle le 9ème jour, vos 
souhaits se réaliseront 
même si vous n’y croyez 
pas. Merci mon Dieul 
C'est incroyable mais 
vrai J.M.B.
Merci mon Dieu. 
Dites 9 fois par jour 'Je 
vous Salue Marie', du­
rant 9 jours. Faites 3 
souhaits, le premier con­
cernant les affaires, les 
deux autres pour l'im­
possible. Pubhez cet ar­
ticle le 9ème jour, vos 
souhaits se réaliseront 
même si vous n'y croyez 
pas. Merci mon Dieul 
C’est incroyable mais 
vrai. M.M.
REMERCIEMENTS au Sa­
cré-Cœur de Jésus pour 
faveur obtenue avec pro- 
messe de publier. C.S.

765 MONUMENTS

THERIAULT & FILS
710, lOro Avenue, Québec 524-1501
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HOROSCOPE LUNDI 
11 JUILLET

Lune en Lion. Les en­
fants qui naissent en ce 
jour démontreront beau­
coup d’activité et pas 
mal d’agitation de corps 
et d'esprit. De vrais dy­
namos. Aimeront le fas­
te, les vastes espaces, 
les châteaux et les rê­
ves de grandeur. Beau­
coup réussiront à vivre 
plus tard sur un grand 
pied, au prix de bien des 
sacrifices. Tout pour ré­
ussir. La chance leur 
sourit.

BÉLIER
du 21 mars au 20 avril
En amour, les astres conti­
nuent à vous sourire et vous 
devez profiter de la chance 
qu'êils vous octroient en œ 
moment pour faire connais­
sance avec une personne 
qui vous charme depuis 
longtemps. Au travail, vous 
êtes dans la bonne voie mais 
vous négligez trop les con- 
sélls que vous donne une 
personne qui est bien au 
courant de la situation.

TAUREAU
du 21 avril au 20 mal

Vous risquez d'avoir quel­
ques difficultés avec l'être 
cher et vous en éprouverez 
une certaine tension. L'éner­
vement n'arrangera absolu­
ment rien. La vie amicale et 
sociale se présentent sous 
les meilleures auspices; or­
ganisez des rencontres et 
des sorties aussi fréquentes 
que possible. Au travail, 
vous allez rencontrer des 
difficultés qui stimuleront vo­
tre combativité et qui vous 
permettront de vous distin­
guer.

GÉMEAUX
du 21 mal au 21 juin

Côté coeur, c'est actuelle­
ment l'harmonie la plus com­
plète et vous allez avoir 
beaucoup plus envie de tiler 
le parfait amour que de va­
quer à des occupations quo­
tidiennes. En affaire, ne 
vous fiez pas trop aux pro­
messes que l'on vous fera 
verbalement et exigez des 
contrats écrits. Au travail, 
méliez-vous de l'agitation 
qui y règne et des nsques de 
calomnies Demeurez très 
discret sur votre vie privée 
pour éviter toute lalousie

CANCER
du 22 juin au 22 juillet 
Vos chances seront propor­
tionnelles à votre patience et 
à votre diplomatie car vous 
êtes sous le régne des oppo­
sitions en amour En affai­
res. SI vous êtes r^ipahte de

ne pas riposter trop vive­
ment aux attaques de vos 
associés, ce sera un bon 
jour pour des rentrées d'ar­
gent. Au travail, soyez strict 
pour éviter les critiques dé­
plaisantes: ne cédez pas au 
favoritisme et vous maintien­
drez une bonne ambiance.

LION
du 23 juillet 
au 23 août

Votre diplomatie vous servi­
ra pour maintenir vos bons 
rapports avec la personne 
que vous aimez et pour vous 
rapprocher de ceux que 
vous aimeriez mieux connaî­
tre. Au travail, vous serez 
témoin de problèmes ou de 
tensions entre vos patrons. 
Toutefois, rien de personnel 
ne risque de vous arriver si 
vous vous tenez à l'écart 
des conflits. En affaires, la 
correspondance et les dé­
marches quotidiennes ne 
doivent pas être négligées.

VIERGE 
du 24 août 

au 22 septembre 
En amour, le flirt servira vo­
tre approche et vos conquê­
tes s'annoncent bonnes 
mais vos énergies à vouloir 
plaire à tout le monde seront 
perdues. Ce n'est pas un 
bon jour pour accumuler de 
l'argent. Le climat est sur­
tout aux dépenses mais les 
investissements sont pro­
metteurs. Au travail, vous 
pouvez envisager une ex­
tension de votre pouvoir 
mais vous devrez adopter 
une ligne de conduite préci­
se.

BALANCE 
du 23 septembre 

au 23 octobre
En amour, vous allez devoir 
faire lace à un ultimatum: 
mariage, co-habitaion ou 
plus rien. Il ne faudrait pas 
compter sur des excuses 
basées sur les problèmes fi­
nanciers pour poser un ges­
te. Au travail, des idées clan 
res et une bonne situation 
vous permettront de venir à 
bout des difficultés que vous 
rencontrez. Le moment est 
bon pour ceux qui aspirent à 
avancer dans l'admimstra- 
tion

SCORPION 
du 24 octobre 

au 22 novembre
Bonne lournée pour mettre 
de l'ordre dans vos relations 
sentimentales avec les Gé­
meaux qui attendent vos dé­
cisions favorables. La pro­
tection de vos amis ou con­
naissances sont au plus 
haut point actuellement II ne 
faudrait pas hésiter A con­

tacter ceux qui pourraient of­
frir des références ou même 
des prêts si nécessaire. Les 
voyages d'affaire seront de 
bons investissements. 

SAGITTAIRE 
du 23 novembre 
au 21 décembre 

Aujourd'hui, vous serez atti­
ré par des personnes de 
race étrangère ou par des 
gens qui voyagent beau­
coup. Au travail, défaites- 
vous de votre brusquene ha­
bituelle, soyez plus souple 
et plus diplomate si vous 
voulez parvenir à convaincre 
votre entourage. Soyez plus 
attentif à certaines transac­
tions. elles pourront être dé­
cisives pour votre avenir 
prochain. Sur le plan santé, 
surveillez vos jambes et vos 
pieds.

CAPRICORNE 
du 22 décembre 

au 20 Janvier
Les célibataires vivent à 100 
à l'heure! Passionnés, ro­
mantiques, sensuels, vous 
serez comblés. En affaires, 
un beau contrat devrait vous 
combler d'aise et comme 
vous ne vous arrêterez pas 
en chemin, un coups de flair 
fera encore plus progresser 
vos avoirs. Au travail, ne 
cherchez pas à vous affir­
mer seul et sachez vous 
plier à la manière de vivre et 
de penser de votre entoura­
ge.

VERSEAU 
du 21 janvier 
au 19 février

L'amour vous met pathcui'é- 
rement la tête et le porte- 
monnaie à renvers. Une bel­
le rencontre vous offrira un 
beau "kir de passion. En af­
faires. votre problème c'est 
votre trop grande malléabilité 
qui lait que vous êtes de 
l'avis de celui qui vient de 
parler. Mettez le pomg sur la 
table et alfirmez-vous' Au 
travail, votre vulgarité nsque 
de déplaire à votre entoura­
ge.

POISSONS 
du 20 février 
au 20 mars

Vous vivrez l'amour sous le 
signe de l'etficacité. Comme 
chez vous nen ne se perd, 
vous pensez déjà à long ter­
me et à un compte conjoint. 
Moins romantique ..mais 
très efficace! En aftaires. on 
n'admettra de vous aucune 
erreur; vous avez donc inté­
rêt à avancer .sur la pointe 
des pieds. Au travail, votre 
intelligenœ rapide et synthé­
tique tera sensation. Un con­
trat à l'étranger est à envisa- 
oer

Québec, Le So)ell, lundi 11 Juillet 1994
LES INFORMATIONS GÉNÉRALES

Dur, dur, d’être 
un écolo...
OTTAWA (PC) — Le Plan vert .sur l’environnement du 
gouvernement fédéral, qui date maintenant de 1990, a pnxiuit 
beaucoup de discussions et très peu d’actions concrètes, 
constatent les auteurs d’un article publié récemment dans une 
revue de sciences politiques.

L’article soutient que le programme de .3 milliards $, mis sur pied il y a 
quatre ans par le gouvernement conservateur de Brian Mulroney, 
« contient une disette surprenante de mesures pour protéger directe­
ment l’environnement, que ce soit en matière de réglementation pour 
réduire ou prévenir la pollution, de taxes pour pénaliser les pollueurs 
ou de dépenses pour le nettoyage ».

L’article, intitulé « It’s Not Easy Seeing Green : The Politics of Cana­
da’s Green Plan » (II n’est pas facile d’étre écolo : les politiques du Plan 
vert du Canada), de George Hoberg et Kathryn Harrison, du départe­
ment de sciences politiques de l’Université de la Colombie-Britannique, 
a été publié dans l’édition de juin de la revue Canadian Public Policy.

Selon les auteurs, le Plan vert a contribué à verser des sommes 
d’argent importantes à la recherche et à l’éducabon du public mais très 
jieu pour l’action directe.

Au contraire, le plan a permis au gouvernement Mulroney d’avoir 
l’honneur de mettre sur pied des initiatives environnementales ma­
jeures tout en évitant d’avoir à assumer les problèmes qu’auraient 
entraîné des réglementations rigoureuses et des taxes anti-pollution.

Les auteurs disent que le pian a jiermis à Ottawa de paraître sensibi­
lisé aux préoccupations environnementales sans toutefois modifier la 
façon de fonctionner du gouvernement fédéral, en demandant aux 
entreprises de payer le coût des améliorations ou en provoquant une 
guerre de plate-bandes avec les provinces.

L’information générée dans la foulée du plan a également donné aux 
Canadiens une fausse impression des possibilités du développement 
durable.

Et le plan s’est davantage attaché à adapter la protection environne­
mentale à la croissance économique qu’à examiner les changements 
potentiellement dramatiques et douloureux qui pourraient être néces­
saires pour parvenir au développement durable.

La ministre de l’Environnement, Sheila Copps, pourrait être confron­
tée aux même problèmes que les conservateurs. En dépit de la prolon­
gation du programme de nettoyage des Grands Lacs et le choix de 
Montréal comme site du Bureau international de l’environnement, les 
promesses suivantes du Livre rouge libéral n’ont pas encore été 
remplies :

-la nomination d’un Vérificateur général de l’environnement doté de 
pouvoirs d’enquête semblables à ceux du Vérificateur général ;

-le dépôt des amendements à la Loi sur la protection 
environnementale ;

-une législation sur la réduction des émissions de gaz carbonique.
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Carambolage surHenri-IV
Après-midi agité, hier, sur les autoroutes de la région de Qué­
bec. Un carambolage Impliquant prés d’une dizaine de véhi­
cules sur Henii-IV à la hauteur de Charest a longuement blo­
qué la circulation en direction sud. Un motocylciste qui roulait 
en direction nord a provoqué l’accident après avoir traversé le 
terre-plein pour atterrir sur la voie inverse. Le conducteur de la 
motocylciette a été blessé, ainsi que deux autres personnes 
impliquées dans le carambolage. Un autre accident a fait aussi 
un blessé, toujours sur l’autoroute Henri-IV. C’est encore une 
fois un motocycliste qui a été touché.

■ Les gens d’affaires veulent parler 
aux acheteurs du Mont Sainte-Anne

QUÉBEC — Les gens d’affaires de la Côte-de-Beaupré veulent 
rencontrer les futurs propriétEiires du Mont Sainte-Anne entre 
autres pour s’assurer qu’ils seront des « développeurs » et non 
seulement des « opérateurs de remonte-pentes ». En camping à 
Amqui, M. Daniel Bouchard, président de « Les destinations Côte- 
de-Beaupré», a déclaré au SOLEIL, hier, que le but de cette 
société d’investissement à capital participatif à l’état 
embryonnaire est de travailler en association avec les nouveaux 
acquéreurs du Mont Sainte-Anne à l’élaboration d’un plan de 
développement d'une véritable station touristique quatre saisons. 
Ils veulent faire préciser entre autres par les nouveaux acquéreurs 
de la station de ski qu’ils ne feront pas affaires avec un seul 
hôtelier. L’objectif de la rencontre est de « discuter de leur plan 
d’affaires afin de créer un partenariat économiquement rentable 
jjour la région », ajoute M. Bouchard. Il en a profité pour préciser 
certaines choses à la suite des déclarations du député de 
Montmorency, Jean Filion. D’abord la société Les destinations 
Côte-de-Beaupré n’a pas pour objectif l’achat du Mont Sainte- 
Anne, même si M. Filion a dit qu’au prix que le gouvernement 
vend elle pourrait acheter la station. M. Bouchard ajoute qu’il est 
faux de prétendre que le mécontentement s’est installé chez les 
gens d’affaires de la Côte-de-Beaupré. « Nous aurions voulu 
participer à la décision relative au choix de l’acquéreur, mais nous 
affirmons toujours que le Mont Sainte-Anne devait être 
privatisé ».


